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“The Institute of Science in Society” = ISIS, est une organisation non gouvernementale basée à Londres, Grande 
Bretagne. Le site web est http://www.i-sis.org.uk  Les informations générales concernant cet institut sont 
disponibles auprès de Sam Burcher, joignable par sam@i-sis.org.uk  L’institut ISIS est dirigé par Mae-Wan HO, 
dont la messagerie est m.w.ho@i-sis.org.uk . 

L’article original a été publié en anglais sous le titre Transgenic Maize with Monoclonal Antibodies Grown in 
France et il est accessible sur le site ISIS suivant : www.i-sis.org.uk/transgenicMaize.php 
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Définitions et compléments en français : 

Anticorps ou immunoglobuline = Ig : c’est une protéine complexe utilisée par le système immunitaire pour 
détecter et neutraliser les agents pathogènes comme les bactéries et les virus. Les anticorps sont sécrétés par des 
cellules dérivées des lymphocytes B, les plasmocytes, et reconnaissent des antigènes de manière spécifique. 
Définition fournie sur le site Wikipédia : fr.wikipedia.org/wiki/Anticorps.  

L'anticorps a la propriété de pouvoir se combiner avec l' antigène à l'origine de sa production, pour le neutraliser 
(ce mécanisme empêche notamment les virus de se fixer sur leurs cibles). C'est donc une protéine fabriquée par 
des cellules chargées des réactions immunitaires et dirigée de façon spécifique contre un antigène. L'antigène 
peut venir du milieu extérieur ou de l'organisme : certains correspondent à des composants normaux et sont 
tolérés (dans le cas contraire, il y a maladie auto-immune où l'organisme attaque ses propres constituants) ; 
d'autres apparaissent sur des cellules modifiées par une infection, notamment par un virus, ou devenues 
cancéreuses. Certains anticorps d'origine animale (sérum) ou humaine (gammaglobuline) sont utilisés en 
injection pour lutter contre des agents toxiques ou infectieux. Pour d'autres informations, l'on peut consulter le 
site : http://www.fnclcc.fr/fr/patients/dico/definition.php?id_definition=113��

?es protéines anticorps s’attachent aux substances étrangères au corps (tel que les bactéries et les virus) et sont 
sécrétées par certaines cellules du système immunitaire. Elles « marquent » ces substances étrangères pour 
qu'elles soient évacuées ou détruites par d'autres composants du système immunitaire. Le système immunitaire 
se souvient ensuite de ces antigènes et peut libérer les mêmes anticorps si l'occasion se produit une autre fois. 
N'importe quelle substance étrangère qui oblige le système immunitaire à sécréter des anticorps s'appelle un 
antigène.  

Par exemple, un virus de la grippe est un antigène, parce qu'il entraîne le système immunitaire à sécréter des 
anticorps. Les anticorps sont uniques parce qu'ils sont fabriqués en réponse aux antigènes spécifiques. Les 
antigènes et les anticorps s'ajustent comme les morceaux d'un puzzle et s'attirent comme des aimants. Par 
exemple, un type particulier de virus de la grippe incite le système immunitaire à produire les anticorps qui 
s'adaptent ce type particulier de virus de la grippe. Source : www.biofondations.gc.ca/francais/View.asp?x=787 
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Les anticorps (Ig) sont divisés en classes ou isotypes, selon la structure des domaines constants des chaînes 
lourdes : les chaînes � , � , � , �  et �  correspondent respectivement aux immunoglobulines IgG, IgA, IgM, IgE et 
IgD (voir le Tableau ci-dessous). Il existe également des sous-classes d'immunoglobulines, reflétant des 
différences plus fines entre chaînes lourdes. L'homme possède ainsi quatre sous-classes d'IgG et 2 sous-classes 
d'IgA.  

   IgG  IgA  IgM   IgE  IgD  

Localisation sang  muqueuses 
sécrétions  

Lymphocyte 
B 
sang  

basophiles 
mastocytes  

Lymphocyte 
B  

Proportion  70% à 75%  

15% à 20% 
des 
anticorps 
sériques  

10%  moins de 1%  moins de 
1%  

Valence  2  2 à 4  2 à 10  2  2  

Rôles  

neutralisation 
des toxines, 
bactéries et 
virus  

agglutination, 
neutralisation 
des bactéries, 
virus  

agglutination, 
voie 
classique du 
complément  

allergies, 
neutralisation 
de parasites  

activation 
du 
lymphocyte 
B  

Tableau : Propriétés des différents isotypes d'immunoglobulines.  

Les immunoglobulines sont produites en réponse à un antigène particulier et elles sont capables de se combiner 
spécifiquement avec cet antigène. Ce sont les effecteurs de la réponse immunitaire humorale qui assure 
l'élimination des microorganismes pathogènes extra-cellulaires : soit en se fixant aux toxines bactériennes, ce qui 
neutralise leur toxicité, soit en se fixant aux virus, ce qui empêche leur fixation aux cellules, soit enfin en se 
fixant aux microorganismes pathogènes.  

Pour en savoir plus, on peut notamment consulter le site suivant : anne.decoster.free.fr/immuno/soigs /soigs.htm 

Anticorps monoclonaux : des anticorps ne reconnaissent qu'un seul type d'épitope sur un antigène donné (voir 
figure). Les anticorps monoclonaux sont par définition tous identiques et produits par un seul clone de 
plasmocyte. Les anticorps monoclonaux sont très largement utilisés en biologie et en médecine, à la fois comme 
outils de diagnostic et dans des buts thérapeutiques.  
 
Les anticorps monoclonaux sont par exemple utilisés dans les tests de grossesse vendus dans le commerce. La 
production d'anticorps monoclonaux in vitro a longtemps été rendue difficile en raison de la faible durée de vie 
des cellules sécrétrices d'anticorps, les plasmocytes. Les anticorps étaient alors obtenus in vivo en injectant chez 
l'animal un antigène donné et en recueillant les anticorps dans le sang. Cette méthode était très coûteuse, donnait 
des anticorps en faibles quantités et pollués par de nombreuses impuretés.  
 
Une avancée majeure a été faite à la fin des années 1970 par César Milstein et Georges Köhler avec la technique 
des hybridomes. L'antigène est injecté chez l'animal, et des cellules de rate sont prélevées au bout de quelques 
semaines. Parmi ces cellules se trouvent des plasmocytes sécrétant des anticorps dirigés spécifiquement contre 
l'antigène choisi. Les plasmocytes sont alors fusionnés in vitro avec des myélomes, qui sont des cellules 
tumorales ayant la propriété de se multiplier indéfiniment. Les cellules hybrides ainsi obtenues sont appelées 
hybridomes et, après sélection et multiplication dans un milieu de culture approprié, produisent des anticorps 
monoclonaux, très purs et en quantités importantes. 
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Anticorps monoclonaux, liaison à un épitope spécifique. Source : fr.wikipedia.org/wiki/Anticorps 

FDA = Food and Drug Administration : administration américaine chargée des médicaments et de l’alimentation 

Glycosylation  : processus d'accrochage d'une unité glucidique (sucre) à une protéine 

IgA et IgG ou Immunoglobulines : voir à Anticorps ci-dessus. 

Moléculture : production de molécules à des fins thérapeutiques, industrielles ou alimentaires, à partir 
d’organismes vivants ayant été génétiquement modifiés (OGM) dans ce but. Il peut s’agir de plantes, d’animaux, 
de microorganismes ou de cellules en culture.  

Le mot « moléculture » vient de la combinaison des mots « molécule » et « culture ». D’après la Commission de 
l’éthique de la science et de la technologie du Québec, Canada. Définition d’après le glossaire officiel canadien 
accessible par : www.ogm.gouv.qc.ca/glossaire.html  

Les découvertes scientifiques récentes ont créé une forte demande pour des systèmes de production convenant 
aux nouveaux médicaments appelés « biopharmaceutiques ». La moléculture consiste à cultiver des plantes 
génétiquement modifiées (OGM) pour produire ces biopharmaceutiques.  

Depuis le milieu des années 1990, une petite dizaine d'entreprises biotechnologiques dans le monde ont mis au 
point des systèmes de production utilisant le maïs, le carthame, le tabac, le riz ou la pomme de terre. La 
compagnie Medicago, établie à Québec, est le seul moléculteur à utiliser la luzerne. Source canadienne : 
www.commercemonde.com/029/sommaire/s7.html 

Le terme « moléculture » englobe l'ensemble des cultures génétiquement modifiées pour produire des 
médicaments et des produits chimiques industriels. Ces plantes sont appelées cultures transgéniques à usage 
pharmaceutique lorsqu’elles produisent des médicaments, des hormones ou d’autres agents thérapeutiques, et 
cultures transgéniques industrielles lorsqu’elles produisent des composés comme les plastiques pour usage en 
industrie.  

Même si la moléculture pouvait générer des avantages substantiels sur le plan commercial ou sanitaire, leur 
production commerciale comporte aussi des risques pour l’alimentation humaine et animale, ainsi que pour 
l’environnement.  

Les semences des plantes destinées à la moléculture peuvent être accidentellement renversées ou mélangées 
durant la culture, la récolte, l’entreposage, le transport ou la manutention. La contamination peut se produire par 
le mélange direct des cultures au cours de la saison agricole ou encore être potentiellement causée au cours des 
années suivantes par des repousses.  

L’autre voie de contamination est le pollen, lequel contient les cellules reproductrices mâles requises pour la 
fertilisation des plantes et la production des semences. Le pollen contenant les gènes de produits à usages 
pharmaceutiques peut polliniser les cultures vivrières ou fourragères, et du même coup causer la contamination 
durant la saison de culture. Source : www.greenpeace.ca/f/campagnes/ogm/dossiers/moleculture/ 
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OGM : Organismes Génétiquement M odifiés (on dit également transformés ou manipulés ou transgéniques). 
Nom donné à un être vivant (microorganisme, plante ou animal) issu d'une cellule dans laquelle a été introduit un 
fragment d'ADN recombiné, étranger. L'individu OGM qui en résulte, possède dans toutes ses cellules l'ADN 
recombiné étranger introduit au départ et intégré dans son patrimoine génétique.  

Synthèse des protéines : processus par lequel une cellule assemble une chaîne protéique en combinant des 
acides aminés isolés présents dans son cytoplasme, guidé par l'information contenue dans l'ADN. Elle se déroule 
en deux étapes au moins : la transcription  de l'ADN en ARN messager et la traduction  de l'ARN messager en 
une protéine. Chez les eucaryotes, il existe une étape intermédiaire, la maturation de l'ARN pré-messager, qui se 
passe dans le noyau.  

 

Schéma de synthèse des protéines�B��Protéines.png� (16 ko, type MIME : image/png) �

�

 

 

Détails de la transcription de l’ADN en ARN - TranscriptionARN.png� (25 ko, type MIME : image/png)  
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Détails de la traduction de l’ARN messager en protéine -�TraductionProt.png� (20 ko, type MIME : image/png)  

Auteur de ces images : Guillaume 
Bokiau sous licence GFDL 

 

 

 

 

Pour une explication détaillée de ces mécanismes moléculaires, se reporter au site Wikipédia : 
fr.wikipedia.org/wiki/Synthèse_des_protéines 

Stérilité : c’est une incapacité complète ou partielle d'un individu vivant à produire des gamètes fonctionnels ou 
des zygotes viables dans des conditions environnementales données. 
 
La stérilité mâle, ou androstérilité, est due soit à un ou plusieurs gènes nucléaires (stérilité mâle génique), soit 
à une hérédité d’origine cytoplasmique (stérilité mâle cytoplasmique, et donc d’origine maternelle), ou elle peut 
encore résulter d'interactions entre le génome nucléaire du zygote (gamètes mâle et femelle réunis) et son 
génome cytoplasmique. Cette dernière forme de stérilité, dite stérilité nucléo-cytoplasmique, met en cause à la 
fois des gènes mitochondriaux et des gènes nucléaires particuliers (gènes de stérilité ou de restauration de la 
fertilité) ; cette anomalie génétique est due à un dysfonctionnement des mitochondries durant le développement 
du pollen et empêche la formation de pollen viable et fonctionnel. 
 
Un système de stérilité bien connu est utilisé dans les modifications génétiques ou transgénèse. Un gène de 
stérilité mâle (barnase) code pour une ribonucléase et il a la propriété de ne s'exprimer que dans le grain de 
pollen. Il s'oppose alors à l'expression des molécules d'acide ribonucléique nécessaires à la fécondité. Un autre 
gène, désigné barstar, est un inhibiteur de cette ribonucléase. Ces deux gènes ont été utilisés pour empêcher 
l'autofécondation des plantes (fécondation avec le pollen de la même plante) et permettre la production de 
semences hybrides F1. 
 
Transgénique : se rapporte à un être vivant, animal, plante ou microorganisme, chez lequel un ou plusieurs 
caractères génétiques ont été introduits, non pas par le système de reproduction sexuée, par exemple lors d’un 
croisement entre des individus, mais par des techniques de génie génétique. On modifie ainsi volontairement le 
patrimoine génétique de cet être vivant, en faisant appel aux techniques de la biologie moléculaire, en particulier 

GFDL 

Vous avez la permission de copier, distribuer et/ou modifier 
ce document selon les termes de la licence de 
documentation libre GNU, version 1.2 ou plus récente 
publiée par la Free Software Foundation ; sans sections 
inaltérables, sans texte de première page de couverture et 
sans texte de dernière page de couverture. 
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les modifications ou manipulations ou transformations génétiques. On produit alors un Organisme 
Génétiquement Modifié ou OGM. 
 

Vaccin : préparation antigénique (bactérie, virus atténué ou inactivé, toxine, fraction antigénique) qui, injectée 
ou ingérée, suscite la formation d'anticorps spécifiques et confère ainsi une immunité contre l'antigène 
correspondant. Définition issue du site suivant : anne.decoster.free.fr/immuno/soigs/soigs.htm 

Le but principal du vaccin est de permettre la fabrication, par le corps, d'agents biologiques naturels ciblés à la 
défense de l'organisme vis-à-vis d'éléments pathogènes identifiés. Un vaccin est donc « dédié » à une maladie et 
pas à une autre. Les défenses immunitaires ainsi « stimulées » par le vaccin préviennent une attaque de l'agent 
pathogène pendant une durée variant d'un vaccin à l'autre. Le vaccin peut être chimique (de synthèse) : les 
éléments le composant sont fabriqués à base de protéines pour leurs interactions connues sur les lymphocytes au 
niveau des chaînes ADN. Il peut être organique, à base de souche « amoindrie » ou « tuée » de l'agent pathogène 
visé : le composé interagit et stimule les lymphocytes tout en n'ayant pas d'effets destructeurs sur l'organisme. 
Les vaccins organiques sont développés en cultivant des agents pathogènes en milieu propice pour eux, comme 
les œufs, certains animaux. Les vaccins chimiques sont encore peu répandus car ils font souvent appels au génie 
génétique. Les vaccins ne doivent être inoculés que sur les personnes en bonne santé ou à risques certains 
(voyages) car des effets secondaires peuvent être observés (de rare à extrêmement rare).  

En France, certains vaccins sont obligatoires ; ils sont remboursés par la sécurité sociale. Les autorités sanitaires 
assurent que le rapport bénéfice/risque est suffisamment significatif. L'inobservation des prescriptions vaccinales 
expose à des sanctions pénales ou administratives, notamment le retrait de l'autorité parentale, la déscolarisation, 
le renvoi d'une administration. Il s'agit des vaccins suivants : BCG (bacille Calmette Guérin) : tuberculose ; DT-
Polio : diphtérie, tétanos, poliomyélite  Ces 3 derniers sont en général inoculés en même temps que la 
vaccination contre la coqueluche et l'hæmophilus B au sein d'un vaccin pentavalent. 

Suite à l'éradication totale de la variole dans le cadre d'un programme mondial de l'OMS, le vaccin contre cette 
maladie n'est plus requis. Il n'y a pas de raison néanmoins pour croire que ne subsistent pas des agents de la 
variole conservés sous forme de culture dans des laboratoires militaires de tel ou tel pays, dans le cadre d'une 
éventuelle guerre bactériologique future. La variole possède, en effet, pour les militaires, un intérêt dû à son 
caractère de longue incubation et de haute contagion, sans parler de son potentiel de démoralisation de l'arrière. 
Pour plus de détails sur les vaccinations, consulter le site suivant : fr.wikipedia.org/wiki/Vaccination 

Traduction, définitions et compléments d’information : 

Jacques Hallard, Ing. CNAM, consultant indépendant  

Adresse : 19 chemin du Malpas 13940 Mollégès France  

Courriel : jacques.hallard@wanadoo.fr 

Fichier : OGM Moléculture Santé Transgenic Maize with Monoclonal Antibodies Grown in France ISIS french.4.doc 


